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SQY Ryder cup : pourquoi  
un tel engouement ?

lagazette-sqy.fr

Pour les amateurs de golf, la Ryder cup, qui 
vient de s’achever à SQY, représente le Graal des 
compétitions. Beaucoup misent sur cette exposition 
pour démocratiser ce sport en France.

« Ça n’a rien à voir avec les opens où on va suivre un ou deux joueurs, là on supporte une équipe ! », apprécie un supporter français 
à propos de la Ryder cup.
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La 42e édition de la Ryder cup vient 
de se terminer au Golf national de 
Saint-Quentin-en-Yvelines. Depuis 
l’obtention de la compétition en 
2011, une première en France, 
l’agglomération a multiplié la 
communication pour promouvoir ce 
sport auprès des Saint-quentinois. 
Mais alors que cette compétition 
est le troisième événement spor-
tif au monde avec un milliard de 
téléspectateurs, derrière la Coupe 
du monde de football et les Jeux 
olympiques, le golf attise peu les 
passions en France. Alors pourquoi 
une telle émulation des amateurs de 
la petite balle blanche pour la Ryder 
cup et d’un autre côté ce manque 
d’intérêt de la part des non-initiés ? 

Dès le premier jour d’entraîne-
ment, le mardi 25 septembre, les 
passionnés sont déjà en nombre 
au Golf national, où 300 000 per-
sonnes étaient attendues pendant 
la semaine. Avec des spectateurs 
venus des quatre coins du globe, 
de nombreuses langues étrangères 

s’entremêlent dans la foule, malgré 
une prédominance de l’anglais et du 
français. Quand on leur demande 
ce qui rend si spéciale la Ryder cup, 
qu’ils soient Français, Anglais ou 
Américains, tous mentionnent le 
soutien d’une équipe dans un sport 
habituellement individuel.

« Rien ne bat la Ryder cup »

«  Il y a une connexion nationale 
[pendant cette compétition], apprécie 
Brian, venu des États-Unis avec un 
ami pour assister à leur première 
Ryder cup sur le Vieux conti-
nent. C’est plus communautaire : les 
Européens viennent de différents pays, 

mais ici, ils supportent une seule équipe, 
les Américains viennent de différents 
États, mais forment une seule équipe. » 
Complété par Torry, de Floride : « Je 
suis allé à beaucoup de compétitions de 
golf, mais rien ne bat la Ryder cup. » 
En effet, les tribunes sont rythmées 
par les supporters criant « Europe » 

ou « USA », bien qu’acquises majo-
ritairement à la cause européenne. 

L’argument est le même dans la 
bouche des supporters européens, 
à l’image de Stéphane, Patrice, 
Yvan et Didier, quatre amis bretons 
du même club de golf, affublés de 
costumes aux couleurs du drapeau 
européen. «  C’est exceptionnel, la 
Ryder cup rassemble la crème de la 
crème, sourit Stéphane, qui, comme 
ses amis, a acheté sa place pour la 
semaine il y a plus d’un an. On y 
retrouve le golf, mais aussi le sport 
d’équipe. Ça n’a rien à voir avec les 
opens où on va suivre un ou deux 
joueurs, là on supporte une équipe ! »

Mais en dehors des passionnés ren-
contrés sur les terrains du Golf natio-
nal, beaucoup de Saint-quentinois ne 
cachent pas leur manque d’intérêt 
pour la Ryder cup. Un sondage réalisé 
par Odoxa pour RTL et Groupama 
révélait même que seuls 19 % des 
Français comptaient suivre la com-
pétition, et ce malgré l’importance 
de l’événement. Alors que la France 
a été la capitale du golf pendant 
toute la semaine dernière, de nom-
breux médias ont donc logiquement 
cherché à savoir pourquoi ce sport ne 
prenait pas dans l’Hexagone. 

La plupart se mettent d’accord 
sur les mêmes arguments : l’image 
élitiste dont pâtit le golf, le manque 
de greens dans les grands centres 
urbains, et l’absence d’une star 
française de haut niveau. Avec une 
grande déception de n’avoir aucun 
tricolore présent parmi l’équipe 
européenne de la Ryder cup, qui 
selon plusieurs spécialistes aurait 
permis de capter l’attention de non-
initiés. Cette absence de français 
est d’ailleurs le principal regret de 
Nelson Monfort, le célèbre jour-
naliste sportif, rencontré dans les 
travées de l’immense centre média. 

« Moi, ce que j’aurais aimé, c’est qu’il y 
ait des Français sur le terrain, confie-

t-il, en grand amateur de la petite 
balle blanche. C’est ça le problème, 
on passe à côté d’un joli moment.  » 
Quant au manque de popularité de 
ce sport en France, il ne se l’explique 
pas mais espère que la Ryder cup 
aura son effet. « Je pense que c’est le 
plus grand événement organisé en 
France depuis le Mondial 98, estime 
Nelson Monfort, reconnaissant que 
la France n’a pas encore la culture 
golfique. J’espère que cette semaine va 
pouvoir permettre de changer ça. De 
montrer que c’est un véritable sport, 
qui en plus bénéficie de l ’aura d’une 
star mondiale. »

Tiger Woods  
sur toutes les lèvres

Le journaliste sportif fait référence 
à la présence, confirmée au dernier 
moment, de l’incontournable Tiger 
Woods, dont la participation est sur 
toutes les lèvres au Golf national. 
De l’autre côté de l’Atlantique, le 
récent retour du Tigre au plus haut 

niveau après une période à vide, a 
assurément boosté l’audience de la 
Ryder cup d’après Karen Crouse, 
journaliste spécialiste du golf au 
New York Times. «  Normalement, 
aux États-Unis, ce n’est pas le plus 
gros événement sportif du week-end vu 
que c’est le début de la saison de foot-
ball américain, explique en anglais 
Karen Crouse, en train de rédiger 

un article sur la compétition. Mais 
cette année, c’est exceptionnel parce que 
Tiger Woods joue. »

La journaliste du New York Times, 
où elle travaille depuis 2005, estime 
que le golf est un « sport de niche » aux 
États-Unis, suivi habituellement par 
les « fans de golf », ce qui représente 
déjà un très grand nombre de spec-
tateurs. « Mais Tiger ramène des gens 
qui ne suivent pas forcément le golf ou 
même le sport. Son retour est captivant, 
insiste Karen Crouse, s’appuyant 
sur le nombre de clics en hausse sur 
ses articles mis en ligne évoquant 
la star américaine. Les gens aiment 
les comebacks, ils aimaient son excel-
lence, sa domination… La différence, 
maintenant, est qu’ils apprécient aussi 
son humanité. Cette édition va attirer 
beaucoup plus de gens. » 

En témoigne le nombre important 
de spectateurs venus pour le premier 
entraînement de Tiger Woods au 
Golf national, partie qui ne suscite 
habituellement pas un grand intérêt. 

Reste à savoir si la Fédération fran-
çaise de golf, qui compte pourtant 
plus de licenciés que le rugby ou 
le cyclisme, bénéficiera de cette 
première Ryder cup française pour 
gagner des adeptes. « On espère que 
les français vont désormais voir le golf 
d’un autre œil et qu’il va se démocratiser, 
pour que les jeunes prennent la relève », 
souhaite un passionné tricolore.
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« Je pense que c’est le plus grand événement organisé en France depuis  
le Mondial 98 », estime Nelson Monfort, reconnaissant que la France n’a pas encore  
la culture golfique.
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« Mais cette année, c’est exceptionnel parce que Tiger Woods joue », estime Karen 
Crouse, journaliste spécialiste du golf pour le New York Times.
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Golf national : « Le parcours est incroyable »
Pour accueillir la Ryder cup, le parcours de l’Albatros du Golf national 
a eu droit à un véritable lifting, débuté en 2016. Outre les imposantes 
tribunes provisoires permettant de suivre la compétition, trois trous 
ont été redessinés, 43 bunkers remodelés et 10 000 m² de plateformes 
ont été créés, entre autres. Au total, 7,5 millions d’euros ont été in-
vestis. Pour le plus grand bonheur des spectateurs venus assister à la 
Ryder cup, qui ne tarissent pas d’éloges pour le golf saint-quentinois.

« Le parcours est incroyable », s’accorde à dire l’ensemble des suppor-
ters. Les américains n’hésitent pas à comparer le Golf national à leurs 
plus beaux golfs. « J’ai vu peu de parcours de golf offrant de meilleures 
conditions que celui-là », témoigne par exemple Richard et Wenny, ve-
nus de Californie pour l’occasion. Pour les habitués des compétitions 
golfiques, l’un des avantages du Golf national est la vue offerte.

« Il y a deux ans aux États-Unis, le golf était plat et c’était difficile de 
voir derrière les nombreux spectateurs, se rappelle Stéphane, venu de 
Bretagne avec des amis golfeurs. Et là, on voit bien de partout ! » Il fait 
référence aux tribunes et à l’inclinaison du terrain autour des départs 
de trou. Seuls bémols relevés par plusieurs, les nombreux détritus qui 
jonchaient plusieurs points de vue, essentiellement des canettes de 
bière que certains ne prenaient pas la peine de mettre à la poubelle.
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Les casquettes fleurissent, le long 
des allées du transilien N, ven-
dredi 28 septembre au petit matin. 
En ce premier jour de compétition 
de la Ryder cup, nombreux sont 
ceux à s’être levés aux aurores pour 
emprunter le premier transilien 
à destination de Saint-Quentin-
en-Yvelines. Si au départ de Paris 
Montparnasse, à 4 h 50, les wa-
gons sont loin d’être pleins, ils se 
peuplent peu à peu au fil des gares 
traversées  : Chaville rive-gauche, 
Versailles chantiers, Saint-Cyr… 

« Le green est vraiment 
beau et bien vert »

Bientôt les supporters, européens 
comme américains, investissent 
gaiement les wagons, dans un 
calme mêlé d’excitation. Dans le 
murmure des conversations, diffi-
cile de capter une voix française, la 
dominante de supporters anglo-
phones se fait nettement sentir. 
Certains, qui arborent le drapeau 
étoilé américain sur leur tee-shirt, 
sont venus de loin. 

«  On est arrivés samedi dernier, 
tout droit d ’Orlando (Floride), 
enfin presque  », rigole David, la 
cinquantaine bourrue, venu avec 
sa femme et son fils de dix ans 
pour assister à ce qu’il appelle « la 
plus belle compétition du monde  ». 
Tandis que la nuit défile derrière 
les vitres du train, il raconte sa 
passion pour le golf, sport qu’il 

pratique depuis l’enfance et qu’il 
enseigne à son fils. Logés sur Pa-
ris, il ont déjà assisté aux premiers 
jours d’entraînement. 

Tiger Woods attendu  
au tournant

«  On va vous laminer, plaisante 
David gaiement. Non, sans rire, 
ça va être une compétition géniale, 
et le green est vraiment beau et 
bien vert, il doit pleuvoir beaucoup 
chez vous ! ». Quelques sièges plus 
loin, deux amies venues pour leur 
part de Denver ne cachent pas un 
intérêt plus modéré pour le jeu 
à 18  trous  : «  On avait prévu un 
voyage à Paris depuis longtemps, 
donc quand on a vu qu’il y avait la 
Ryder cup, on a décidé de prendre 
nos billets à ces dates. On n’assis-
tera qu’aux matchs d ’aujourd’hui. » 
Seules femmes du wagon, les 

deux amies agitent doucement le 
drapeau aux 50 étoiles.

Dix minutes d’arrêt à Versailles, 
les supporters s’agitent, le nez collé 
à la vitre  : «  Quand est-ce qu’on va 
repartir ? On risque de louper la na-
vette.  » Tous veulent les places les 
plus proches du parcours dans les 
gradins, et il faudra pour cela em-
prunter les premières navette vers le 
Golf national, à la sortie de la gare 
de Saint-Quentin-en-Yvelines. Si 
les supporters américains arborent 
fièrement leurs couleurs, le transi-
lien de 4 h 50 reste celui des sup-
porters britanniques, de loin les plus 
nombreux et les plus enthousiastes. 

« On est un peu d éçu  
qu’il n’y ait aucun Français »

«  C’est complètement fou que ça se 
passe en France, à littéralement 

quelques kilomètres de chez nous, 
s’exclame George, qui vient de 
Brighton (Royaume-Uni). Ma 
mère et ma sœur savent que je suis 
ici et elles me demandent sans arrêt 
des photos.  » Autour de lui, ses 
comparses, la casquette vissée sur 
la tête, ont engagé une discussion 
animée au sujet de Tiger Woods. 
«  C’est son grand retour, c’est phé-
noménal, en plus il a l ’air d’être en 
forme vue sa victoire dimanche au 
Tour Championship. On attend 
beaucoup de sa part, du grand spec-
tacle  !  ». Et d’imiter le bruit du 
tigre.

Tapis dans un coin du wagon, à 
l’abri des effusions anglaises, un 
groupe de Français attend l’arri-
vée.  « Nous ? On est venus suppor-
ter l ’équipe européenne bien sûr, ex-
plique Arnaud, Parisien de 36 ans. 
Même si on est un peu déçus qu’il 
n’y ait aucun Français… C’est tout 
de même dommage, avec les athlètes 
qu’on a  !  » Et de citer Alexander 

Levy ou encore Grégory Bourdy.
« Mais l ’équipe européenne est forte, 
reprend-t-il. Et puis il y a Tiger 
Woods de l ’autre côté, c’est pas rien. 
Même si on perd, on aura vu une 
star. Par contre gagner contre lui 
alors là ça serait une sacrée fierté, 
on en parlerait longtemps. […] En 
tout cas, c’est pratique que tout ça se 
déroule aux portes de Paris, j’avais 
jamais mis les pieds à Saint-Quen-
tin-en-Yvelines avant, ça a l ’air de 
bouger pas mal. » 

Sa voix est soudain couverte par 
une annonce de la SNCF qui 
souhaite la « Bienvenue à la Ryder 
cup  » et prévient de l’arrivée en 
gare de Saint-Quentin-en-Yve-
lines. Sur le quai, le flot de sup-
porters s’écoule lentement dans 
les escaliers, avant de traverser le 
hall de la gare et de s’avancer dans 
la nuit jusqu’aux barrières de sé-
curité qui mènent aux premières 
navettes vers le Golf national où 
s’ouvre la compétition. 

La Ryder cup a drainé environ 
300 000 visiteurs et supporters 
vers Saint-Quentin-en-Yvelines 
(SQY), une aubaine pour les 
commerces dont beaucoup s’at-
tendaient à pouvoir profiter de 
cet afflux. Mais si pour certains 
la clientèle a été au rendez-vous, 
d’autres n'ont pas vu de différence 
notable. Dans la gare de Saint-
Quentin-en-Yvelines, les com-
merçants font vendredi état d’un 
pic de fréquentation sans précé-
dent. 

«  Depuis mardi, c’est sans arrêt, 
du matin au soir, raconte Samira, 
manager adjointe du Monop’ Sta-
tion. C’est une vraie surprise, je n’ai 
jamais vu ça, mais c’est bien, ça fait 

du chiffre ! ». Même son de cloche 
à Express sandwichs, à l’entrée de 
la gare  : « On n'arrête pas, c’est du 
matin au soir  », glisse la gérante, 
débordée, entre un café et un 
croissant. La situation est simi-
laire du côté du Golf national, 
où les hôtels et chambres d’hôtes 
affichent pour la plupart complet. 

« On n'arr ête pas,  
c’est du matin au soir »

Ainsi en est-il pour la Maison 
prairie bonheur, à Magny-les-Ha-
meaux, qui n’a plus une chambre de 
libre. « Ce ne sont que des supporters, 
on assure leur transfert vers le golf, et 
on organise un apéro le soir pour réu-

nir tout le monde », apprend Anne, 
la gérante. Du côté de l’hôtel rési-
dence Zenitude, le bilan est simi-
laire : sur 150 appartements, 141 
sont loués pour cette Ryder cup. 

Mais si les commerçants de la 
gare et des hôtels proches du golf 
confirment bénéficier de la Ryder 
cup, ce constat est beaucoup plus 
nuancé pour ceux qui se situent à 
quelques pas en dehors de la gare 
de SQY. «  On n'a pas eu d’afflux 
soudain au début, seulement jeudi 
matin, lors des départs vers la Ryder 
cup, indique Philippe le gérant du 
Bagelstein, rue Joel le Theule. Mais 
avec 300 000 personnes venant à la 
Ryder cup, on est loin de ce qu’on pou-
vait espérer. » 

Le commerçant fustige les bar-
rières placées à la sortie de la 
gare, et qui facilitent l’orientation 
directe des supporters vers les 
navettes. Juste à côté, au Garden 
ice café, un pic de fréquentation 
peine à se dessiner le soir. « Jeudi 
soir on a fait 60 couverts de plus, 
apprend le gérant de salle Antony, 
mais sinon c’est une déception, les 
commerces de la ville n’ont pas été 
valorisés. »

Les retombées positives semblent 
en fait s’amoindrir au fur à mesure 
que l’on s’éloigne de la gare. Cer-
tains commerçants de l’avenue du 
Centre affirment même avoir vu 
leur nombre de clients diminuer 
avec la Ryder cup. «  C’est désert, 
affirme ainsi une vendeuse de la 
Pharmacie de la gare. Les gens sont 
partis car c’est difficile de se garer. 
Nous, on a vendu trois pots de crème 
solaire mais sinon c’est très calme. » 

SQY Avec les supporters de la Ryder cup  
dans le premier transilien du matin

SQY Les retombées mitigées de la Ryder cup  
sur les commerces 

Pour le premier jour de compétition de la Ryder cup, vendredi 28 septembre,  
de nombreux supporters ont fait le choix d’embarquer dans le premier transilien 
N du matin. Départ à 4 h 50 pour une assemblée de fans pour la plupart 
britanniques.

Si la Ryder cup a bénéficié aux commerces de la gare de SQY ainsi qu’au secteur 
hôtelier, les commerces en dehors des points de passage des supporters ont vu 
leurs espoirs déçus.

Si au départ de Paris Montparnasse, à 4 h 50 le vendredi 28 septembre, les wagons 
sont loin d’être pleins, ils se peuplent peu à peu au fil des gares traversées.
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Si les commerçants de la gare et des hôtels proches du golf confirment bénéficier 
de la Ryder cup, ce constat est beaucoup plus nuancé pour ceux en dehors  
de la gare de SQY.
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Des supporters « invisibles » pour les usagers  
de la gare

Et qu’en est-il des usagers de la gare de Saint-Quentin-en-Yvelines, 
qui commencent à affluer vers 6 h 45  ? Pour les Saint-quentinois qui 
prennent le train, les supporters semblent en fait surprendre par leur 
absence le matin. « En fait le matin on ne les voit pas, raconte Maud, 
guide touristique à Versailles, qui traverse la gare de Saint-Quentin 
aux alentours de 7 h. Ils arrivent bien avant nous,  vers 6 h  je  crois, 
donc quand on arrive il n’y a presque plus personne, a part les retar-
dataires ». 

Même son de cloche chez Franck, qui sort du transilien U vers 7 h25. 
« Moi la Ryder cup je ne la vois pas. A part les panneaux d’affichage et 
les indications vers les navettes, je n’ai croisé que quelques supporters. 
Du coup,  j’oublie... » Il note tout de même la pénurie de croissants 
et pains au chocolats dans les commerces de la gare depuis quelques 
jours : « Je crois que ce sont les supporters qui mangent tout. » 

Si les supporters se font donc discrets le matin, il n’en est pas de même 
pour le soir. « C’est cool qu’on accueille la Ryder cup et tout, mais du 
coup  il  n’y  jamais  de  places  assises  dans  le  train,  et  ça  à  partir  de 
17 h », se plaint une étudiante de l’UVSQ.  « Le gang des casquettes 
(les supporters, Ndlr) rafle tous les sièges », renchérit son amie.



SQY Un parterre de stars ouvre la Ryder cup
Les spectateurs de la première journée de la Ryder cup ont eu droit à un casting digne des tapis 
rouges. Le mardi 25 septembre avait lieu le traditionnel match des célébrités opposant huit stars 
américaines à huit stars européennes. Parmi celles-ci figuraient notamment Kelly Slater, Yannick 
Noah, Luis Figo, Alessandro Del Piero, Samuel L. Jackson, ou encore l’acteur Dany Boon (photo), 
jouant sous les yeux de Kurt Russel. « Merci d’être présents, même si nous, on n’est pas des pros », a 
adressé au public Dany Boon, à l’issue de ses dix trous, vantant « un parcours magnifique ». Pour la 
petite histoire, malgré un public plus nombreux côté européen, les États-Unis l’ont emporté.

Dans l’engouement suscité par la 
Ryder cup, deux collèges de l’agglo-
mération, ceux des Saules à Guyan-
court et des Près à Montigny-le-
Bretonneux, ont décidé d’adhérer 
au projet départemental Golf sco-
laire. Ils ont inauguré lundi 1er 
octobre leurs sections sportives de 
golf en présence de Daniel Filâtre, 
recteur de l’académie de Versailles. 

«  Ces deux sections sportives auront 
l’honneur d’avoir pour parrain le 
célèbre golfeur professionnel français 
Mickael Lorenzo-Vera  », indique 
l’Éducation nationale dans un 
communiqué. Les Saules et Les 
Prés font partie des 12 collèges 
ayant rejoint à cette rentrée le pro-
jet Golf scolaire. 

Ces établissements «  proposent au 
cours de l’année des modules d’ap-
prentissage en golf, sur le temps sco-
laire » pour 47 classes de 6e  et de 
5e. A l’occasion de cette inaugura-
tion, la signature de la convention 
a été renouvelée entre la Fédération 
française de golf, le comité dépar-
temental de golf et l’Éducation 
nationale.

Savoir que la pluie arrive sur le 
green une heure en avance. C’est 
l’enjeu auquel a tenté de répondre 
Saint-Quentin-en-Yvelines, en 
nouant pour la Ryder Cup un 
partenariat avec la start-up saint-
quentinoise Novimet, qui assure 
« un suivi météorologique très précis 
du territoire », selon un communi-
qué de l’agglomération en date du 
24 septembre. 

Durant la semaine de la Ryder 
Cup, la start-up locale a donc 
transmis des données cartogra-
phiques et des prévisions pluvio-
métriques «  quasiment en temps 
réel  », selon Saint-Quentin-en-
Yvelines. 

« Prévoir la pluie une heure avant 
qu’elle n’arrive est un atout majeur 
dans le cadre d ’événements sportifs 
internationaux, s’est félicitée l’ag-
glomération dans son commu-
niqué. La Fédération française de 
tennis et la Fédération automobile 
internationale pour la Formule 1 
sont d ’ores et déjà très intéressées. »

SQY Deux collèges 
ont inauguré leur 
section sportive 
de golf

SQY La météo de 
la Ryder cup en 
temps réel
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Ils ont inauguré leur 
section sportives de golf, 
dans le cadre du projet 
départemental Golf 
scolaire.

L’agglomération a monté 
un partenariat avec la 
start-up Novimet. Durant 
la Ryder cup, cette 
dernière a transmis des 
données météorologiques 
pratiquement en temps 
réel.
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Ton collecteur de vignettes t’attend en caisse !***

*Informations et horaires des supermarchés ouverts le dimanche 25 novembre sur lidl.fr. **Modèle selon disponibilité en supermarché. ***Modalités complètes dans le collecteur disponible en caisse.

En bref
SQY Ryder cup : la fan-zone a rassemblé  
amateurs de golf et familles

Les Saint-quentinois qui n’avaient 
pas leur sésame pour suivre la 
Ryder cup depuis le Golf national 
pouvaient le faire depuis l’écran 
géant de la fan-zone, installée du 
28 au 30 septembre sur le parvis de 
la médiathèque de Montigny. S’ils 
ont été peu à faire le déplacement 
vendredi, les spectateurs ont été 

bien plus nombreux par la suite. Un 
public où se mélangeaient amateurs 
de golf et familles venues pour les 
animations.

Ce dimanche, alors que la compé-
tition fait rage au Golf national, la 
soixantaine de chaises longues face 
à l’écran géant sont rapidement 

occupées, certains spectateurs sui-
vant même les rencontres debout. 
«  Je suis venu exprès car je n’ai pas 
eu de place pour aller sur le terrain 
et je ne suis pas abonné à Canal + », 
sourit Bruno, venu du Mesnil-
Saint-Denis, pendant que son fils 
découvre le golf grâce à différentes 
animations.

Entre 15 000  
et 20 000 passages

Devant chaque atelier d’initiation 
au golf, des Saint-quentinois de tous 
âges attendent leur tour. Plusieurs 
expliquent ne jamais s’être intéressés 
au golf mais être venus, en amoureux 
ou en famille, pour les activités. « Je 
ne suis pas amateur de golf mais c’est 
ludique pour les enfants », apprécie un 
père de famille. D’après Le Parisien, 
entre 15 000 et 20 000 passages 
ont été enregistrés pendant les 
trois jours.

Du 28 au 30 septembre à la fan-zone de SQY, pendant que certains suivaient  
les rencontres sur écran géant, d’autres s’essayaient aux initiations de golf.

« Je suis venu exprès car je n’ai pas eu de place pour aller sur le terrain et je ne suis 
pas abonné à Canal + », sourit Bruno, venu avec son fils.
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Saint-Quentin-en-Yvelines s’y pré-
parait depuis de longues années et la 
Ryder cup vient de s’achever après 
près d’une semaine de manifestation 
sportive au Golf national. Ce dernier 
et les champions qui l’ont foulé ont 
été sur les écrans de télévision de 
toute la planète pendant quelques 
jours. C’est donc logiquement que 
l’agglomération en a profité pour 
essayer d’accroître sa renommée 
internationale, notamment au 
travers de son stand au village des 
spectateurs et de son espace business. 
Ainsi qu’au cours d’un apéritif avec 
les médias organisé le mardi 25 
septembre, dont les élus d’opposition 
avaient d’ailleurs critiqué le coût lors 
du dernier conseil communautaire.

Attirer les acteurs 
économiques

Face à une petite partie des 1 900 
journalistes accrédités venus du 
monde entier, réunis dans la partie 
restaurant de l’imposant centre 
média, le président de l’aggloméra-
tion, Jean-Michel Fourgous (LR) a 
en quelques mots d’anglais présenté 
les « atouts » de SQY. Il a notam-
ment évoqué, comme dans nombre 
de ses discours, le triptyque « sport, 

éducation et économie  », les «  trois 
points qui permettent à SQY d’avoir 
le deuxième PIB en France » d’après 
lui. Et d’adresser aux médias  : 
«  N’hésitez pas à découvrir tous ces 
atouts durant votre séjour, venez 
visiter notre pavillon business où vous 
pourrez rencontrer des entreprises 
leader qui ont fait le choix de SQY. »

Après son discours, Jean-Michel 
Fourgous assure que l’organisation 
de cette compétition de golf est 
« un coup de projecteur très puissant » 
pour le territoire. Il prend l’exemple 
de l’université Paris-Saclay (dont 

l’UVSQ est l’un des membres 
fondateurs, Ndlr). «  Des gens la 
connaissait, mais ils ne la ciblaient 
pas aussi facilement, explique-t-il. 
Maintenant, ils repèrent par rapport 
à Paris. » L’élu mise aussi sur cette 
notoriété, d’après lui en hausse, pour 
attirer toujours plus d’acteurs du 
monde économique.

Une pr éparation  
pour les JO

Dans un communiqué, l’agglo-
mération souligne d’ailleurs avoir, 
« lors de la Ryder cup, invité des chefs 
de grandes entreprises et des inves-
tisseurs du monde entier pour leur 
faire connaître SQY et les inciter à 
venir s’implanter ». Et Jean-Michel 
Fourgous de préciser : « Quand vous 
êtes un territoire économiquement 
compétitif, ce qui est le cas, vous vous 
devez de garder les entreprises et d’en 
attirer d’autres, donc la notoriété 
est importante. Les entreprises aussi 
sont très satisfaites qu’e lon parle plus 
de SQY partout, à la télévision, à la 
radio, etc. »

Avec quatre sites pour les Jeux olym-
piques de Paris en 2024, Jean-Michel 
Fourgous rappelle que SQY sera à 
nouveau mis sur le devant de la scène 
sportive, même s’il glisse dans un 

sourire que l’agglomération « n’avait 
pas prévu d’être un organisateur d’évé-
nements mondiaux ». Il avance aussi 
que l’organisation de la Ryder cup, 
« nous aide à nous préparer aux JO, ça 
nous a mis dans de bonnes conditions ».

SQY La Ryder cup : « Un coup 
de projecteur » sur l’agglo
La Ryder cup au Golf national a été sur les écrans du 
monde pendant une semaine. SQY en a profité pour 
essayer d’accroître sa renommée auprès des acteurs 
économiques et des médias.

Pour faire la promotion de Saint-Quentin-en-Yvelines, l’agglomération disposait 
d’un stand au pavillon France du village d’animations.
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Avec 1 900 journalistes accrédités pour couvrir la Ryder cup, qui oeuvraient depuis 
l'imposante salle média, le Golf national a été sur toutes les télévisions.
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La chanteuse Jain faisait partie des attractions de la cérémonie d’ouverture  
de cette 42e Ryder cup, jeudi 27 septembre au Golf national.
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YVELINES Le Département met en place  
le Golf pass

SQY Ryder cup : Jain et la patrouille  
de France ont enflammé la cérémonie 
d’ouverture

La Ryder cup est aussi l’occasion 
pour les Yvelines, terre d’accueil 
de la plus prestigieuse compétition 
de golf mondiale, de se développer 
en matière golfique. Cette année, a 
été créé le Golf pass. Il est destiné 
aux amateurs de golf déjà initiés, 
«  pour qu’ils puissent s’entraîner 
sur différents parcours yvelinois  », 
indique le Département dans un 
communiqué. 

Un pass à partir  
de 216 euros

Et de rappeler que les Yvelines 
comptent 27 golfs sur leur terri-
toire (dont trois dans l’agglomé-
ration de SQY, Ndlr), dont 19 
parcours de 18 trous, et plus de 

28 000 licenciés en 2017-2018. 
Ce Golf pass se déclinera en deux 
formules : trois golfs ou cinq golfs, 
avec des tarifs respectifs à partir de 
216 et 360 euros, variables suivant 
les golfs sélectionnés et les dates.  

Le communiqué souligne égale-
ment que « de nombreux golfs des 
Yvelines proposent des initiations 
gratuites au golf. Dans les golfs 
Bluegreen par exemple, l ’initiation 
dure deux heures et permet de décou-
vrir le jeu de golf dans son ensemble. » 
Le Département précise aussi son 
objectif de « rendre le golf accessible 
à tous  » et ses «  initiatives pour 
encourager et soutenir sa pratique. 
Scolaires, jeunes, femmes, personnes 
en situation de handicap, le golf 
devient à la portée de tous ! »

La cérémonie d’ouverture de la 
Ryder cup s’est tenue le 27 sep-
tembre au Golf national. Animées 
par David Ginola et suivies par une 
foule archi-comble, les festivités 
ont débuté avec le groupe de rock 
anglais Kaiser Chiefs. 

Le gouvernement  
aux abonnés absents

Puis, place à la Marseillaise et à 
la patrouille de France, avant les 
hymnes américain et européen. 
Jim Furyk puis Thomas Bjorn ont 
ensuite pris la parole, parfois en 
français. « Vive le golf », a lancé le 
premier à la fin de son discours. 
«   Je n’ai qu’une chose à vous dire  : 
merci beaucoup et vive la France », a 
notamment déclaré le second. Les 

deux capitaines ont présenté leurs 
équipes, et Tiger Woods a reçu une 
ovation tonitruante. La chanteuse 
Jain a aussi mis le feu avec son titre 
Alright.  

En revanche, pas d’Emmanuel 
Macron. « Il était invité à la Ryder 
Cup, mais selon son entourage, il ne 
viendrait pas, pour ne pas passer pour 
le président des riches », avait déclaré 
Jean-Michel Fourgous, président 
LR de SQY, au sujet de l’absence du 
président de la République, dans des 
propos rapportés par 20 Minutes. 
Valérie Pécresse, présidente de la 
région Île-de-France, était la seule 
politicienne à s’exprimer, en fin de 
cérémonie. Jain et les Kaiser Chiefs 
sont ensuite revenus sur scène 
pour faire durer le plaisir dans une 
ambiance festive. 

Ce pass donne accès à différents golfs des Yvelines et 
s’inscrit dans l’objectif de développement de cette discipline 
par le Département.

Musique, hymnes, patrouille de France, discours  
des capitaines et présentation des joueurs étaient au 
programme jeudi 27 septembre au Golf national pour  
la cérémonie d’ouverture de la 42e Ryder cup.
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Quelles retombées économiques pour Saint-Quentin-en-Yvelines ?
Si Saint-Quentin-en-Yvelines est passée sur des 
chaînes télévisées du monde entier, à quelle 
hauteur bénéficiera-t-elle de retombées écono-
miques ? Le président LR de l’agglomération, Jean-
Michel Fourgous rappelle que l’organisation de la 
Ryder cup a coûté « une quarantaine de millions à 
l’ensemble  des  acteurs  » et qu’elle devrait « rap-
porter 200 à 250 millions d’euros d’après certaines 
études, mais c’est très difficile de savoir qui en bé-
néficie  ». Jean-Michel Fourgous a également rap-
pelé au micro de plusieurs radios que les touristes 
de golf dépensent en moyenne « 1,6 » fois plus que 
les touristes classiques.

Une étude devant évaluer ces retombées était jus-
tement au menu du dernier conseil communautaire 
du 20 septembre, mais a été rejetée par les élus. Ce 

soir-là, le dernier point à l’ordre du jour concernait 
une convention de partenariat entre l’agglomé-
ration et le ministère des Sport pour l’étude d’im-
pact de la Ryder cup, impliquant une participation 
de 10 000 euros de SQY sur les 105 000 euros de 
l’étude. Jean-Michel Fourgous expliquait alors que 
la participation de l’agglomération au financement 
devait permettre « un focus sur SQY ». 

Mais ce point a été désapprouvé par les élus com-
munautaires, faute de majorité : des élus de l’oppo-
sition comme de la majorité ont voté contre ou se 
sont abstenus, estimant que l’agglomération avait 
déjà suffisamment contribué à la compétition de 
golf. Interrogé à ce sujet pendant la Ryder cup, le 
président de SQY précise que l’étude globale sera 
quand même menée par l’État. 



Une carte d’identité profession-
nelle pour tous les soldats du feu 
yvelinois avant la fin de l’année. Les 
pompiers du département vont se 
voir attribuer une carte d’identité 
professionnelle magnétisée. Très 
attendue, elle servira avant tout 
à s’identifier auprès des autorités 
civiles et militaires sur les sites 
d’interventions. 

Une n écessit é  
pour la Ryder cup

« Le Service départemental d ’incendie 
et de secours (Sdis) yvelinois est le 
premier à en être doté en France, sou-
ligne le commandant Etcheberry. 
Sous l ’égide de la direction générale 

de la sécurité civile et de la gestion des 
crises, les premières attributions ont 
été faites le 13 septembre […] et tous 
les agents du Sdis auront leur carte 
avant la fin de l ’année. » 

Car la carte d’identité profession-
nelle ne concerne pas seulement 
les soldats du feu mais également 
le personnel administratif et tech-
nique du Sdis, soit près de 3 500 
agents sur le territoire yvelinois. « Il 
y a une attente très forte concernant ce 
déploiement, explique le comman-
dant Etcheberry. Ça permettra de 

garantir l ’identification des sapeurs-
pompiers lors des contrôles civils 
et militaires, et d ’authentifier leur 
affiliation au Sdis, pour qu’ils puissent 
accéder au zones d ’intervention. Je 
pense par exemple à la Ryder cup. » 

La carte, magnétisée, permettra 
également l’accès sécurisé aux outils 
de la sécurité civile et du ministère 
de l’Intérieur. Les membres des 
associations agréées de sécurité 
civile pourraient également se voir 
attribuer une déclinaison de la carte 
d’identité professionnelle.

YVELINES « Une attente très forte » concernant  
la nouvelle carte d’identité professionnelle  
des pompiers
Le déploiement des nouvelles cartes d’identité professionnelles des sapeurs-
pompiers a commencé. L’outil, qui permettra l’identification des professionnels, 
est très attendu.

« Tous les agents du Sdis auront leur 
carte avant la fin de l’année », indique 
le commandant Etcheberry.
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SQY L’UVSQ entre dans le top 10  
des universités françaises

MAUREPAS
Un projet de carte de fidélité commune  
aux commerces de proximité

L’Université de Versailles-Saint-
Quentin-en-Yvelines (UVSQ) 
n’en finit pas d’être distinguée à 
l’international. Dans un communi-
qué datant de la semaine dernière, 
l’université saint-quentinoise s’est 
félicitée d’avoir fait son entrée dans 
le top 350 des meilleures universités 
mondiales du classement 2019 du 
Times higher education (THE). 
« Elle progresse ainsi pour se retrouver 
huitième université française parmi les 
34 établissements nationaux classés », 
apprécie l’UVSQ.

Selon l’université, cette progres-
sion est notamment due «  à la 
qualité de sa recherche  ». L’UVSQ 
présente notamment un résultat 
de «  94,2/100  » pour l’indicateur 
«  impact des citations  ». Dans ce 

domaine, l’université locale se place 
à la première place française et au 
71e rang mondial. Le président de 
l’UVSQ, Alain Bui, estime que 
cette progression « est une excellente 
nouvelle ».

Première universit é 
française en  

« impact des citations »

Le communiqué explique que « Le 
THE évalue chaque année les institu-
tions en fonction de nombreux critères 
tels que le nombre de publications par 
chercheur, la qualité de l ’enseignement, 
la réputation de l ’établissement à 
l ’international, les liens entre recherche 
et industrie ou encore l ’accueil d’étu-
diants étrangers ».

La semaine dernière, l’Université de Versailles-Saint-
Quentin-en-Yvelines a fait son entrée dans le top 10 des 
universités françaises selon le Times higher education.

Une carte de fidélité commune 
aux commerces maurepasiens, 
via l’application Fidelpass. C’est 
le projet que souhaite mettre en 
place l’Union des commerçants et 
artisans de Maurepas (Ucam), qui 
regroupe une trentaine d’enseignes. 
En attendant d’avoir un nombre 
suffisant d’adhérents partant pour 
l’idée, l’Ucam a mis en place une 
lettre d’information numérique 
collective regroupant les actualités 
des commerces membres.

«  D’origine, ce qui m’intéressait, 
c’était de mettre en place une carte de 
fidélité commune (via l ’application 
smartphone Fidelpass, Ndlr), où 
chaque achat crédite des points, qui 

constituent une cagnotte au client, 
raconte Katheline Santisteban, 
présidente de l’Ucam et gérante 
de la Tricothèque. Sauf que ça a un 
coût, et on n’était pas suffisamment 
d’adhérents pour le faire. »

« Redynamiser le commerce 
de centre-ville »

Elle n’abandonne cependant pas 
l’idée et aimerait que cette carte 
de fidélité aide à «  redynamiser le 
commerce de centre-ville, rappeler 
aussi aux clients qu’on est là, parce 
que les grands centres commerciaux 
ont une force de communication qu’on 
n’arrive pas à avoir seuls ». Pour cela, 

Katheline Santisteban souhaiterait 
mobiliser «  tous les commerces de 
proximité de l ’agglomération » : « Les 
villes s’unissent bien pour faire des 
actions, pourquoi pas les commerces ? »

L’objectif est de redynamiser le commerce de centre-ville. 
Mais, faute de commerces participants, l’association 
locale de commerçants n’a pas encore pu la mettre  
en place.

L’idée de  l’Union des commerçants  
et artisans de Maurepas est de proposer 
une carte de fidélité commune pour  
les différents commerces adhérents, 
grâce à l’application Fidelpass.
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Les transiliens U circulant 
vers La Défense certains 
week-end d’octobre, 
novembre et décembre 
seront retardés par 
les travaux de mise en 
accessibilité de la gare.

La première édition  
du Salon de la parentalité 
et du bien-être est 
organisée à Trappes,  
le samedi 6 octobre.

TRAPPES Travaux : 
15 minutes  
de retard pour 
les transiliens U 
certains week-end

SQY  
Premier Salon  
de la parentalité

15 minutes de retard pour les tran-
siliens de la ligne U en provenance 
de La Verrière le week-end. Les 
usagers trappistes la la ligne U, qui 
ont déjà pu constater les travaux en 
cours dans leur gare depuis quelques 
mois, doivent s’attendre à des retards 
sur leur ligne certains week-ends. 

En raison de travaux destinés à 
faciliter l’accessibilité à la gare des 
personnes à mobilité réduite, les 
transiliens U en direction de La 
Défense auront ainsi 15 minutes 
de retard à leur entrée en gare de 
Trappes, et ce durant sept week-
ends, répartis sur les mois d’octobre, 
novembre et décembre selon le 
magazine des lignes N et U. 

Les travaux, financés par la Région 
Île-de-France, IDF Mobilités et 
SNCF, concernent notamment 
l’installation de balises sonores, le 
réhaussement des quais, l’installation 
d’un WC handicapés, la reprise 
des rampes pour les personnes à 
mobilité réduite et la reconstruction 
d’un escalier fixe afin d’y intégrer 
un ascenseur. Ils prendront fin en 
décembre 2019.

Le samedi 6 octobre aura lieu le 
premier Salon de la parentalité et 
du bien-être de l’agglomération. 
De 10 h à 18 h, en salle du conseil 
communautaire à Trappes (4 rue des 
Charmes), l’Association des créac-
teurs de liens intergénérationnels 
(Acali) proposera de nombreuses 
informations aux parents, futurs 
parents ou professionnels. Durant 
le salon, ces derniers «  vont pou-
voir rencontrer des intervenants, 
échanger, recueillir des informations 
pour faciliter le quotidien avec les 
enfants », indique le site internet de 
l’agglomération.

Ateliers, échanges, 
rencontres

«  Au programme différents profes-
sionnels du soutien à la parentalité et 
du bien-être seront présents au cours 
de cette journée pour présenter leurs 
activités, parmi lesquelles des doulas 
(accompagnantes à la naissance), 
des intervenants en communication 
bienveillante, chant prénatal, yoga, 
massage bébé, sophrologie, réflexolo-
gie… », poursuit SQY. Des ateliers 
en lien avec le bien-être du bébé, 
des enfants et des parents sont 
également prévus. L’entrée est libre 
et plus de renseignements sont 
disponibles sur acali78.fr ou sur 
le site internet de SQY.
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MONTIGNY-LE-BRETONNEUX Un nouveau plateau  
de formation pour tous les pompiers yvelinois

L’imposante butte de terre qui trônait sur le terrain du centre d’incendie 
et de secours, route de trappes, laissera bientôt place à un plateau 
technique de formation central pour les sapeurs-pompiers yvelinois. 
« La butte était là depuis la création du centre, indique le commandant 
Etcheberry, on l’a déjà retirée […]. Le plateau verra le jour fin 2019. »

Destiné à servir à la formation initiale des jeunes sapeurs-pompiers, 
mais également à la formation continue des plus expérimentés, le pla-
teau technique servira à la simulation de phénomènes techniques tels 
que les incendies, afin de mettre les professionnels en situation.

«  Ça  servira  pour  tous  les  pompiers  du  département, apprend le 
commandant Etcheberry. On  a  quelques  éléments  de  formations 
disséminés sur le territoire mais on avait besoin de structures dépar-
tementales. Sa proximité avec le centre de formation des sapeurs-
pompiers,  situé à Trappes, est également un bel avantage. » Si la 
butte de terre a été enlevée, le Département est toujours en cours 
de consultation avec différentes entreprises qui pourraient se char-
ger des travaux.
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La première réunion publique sur 
le projet de piscine intercommunale 
entre Maurepas et Élancourt s’est 
tenue lundi 24 septembre. L’absence 
d’élu coigniérien face au public, 
ainsi que les déclarations du maire 
de Maurepas, Grégory Garestier 
(LR), confirme que Coignières ne 
fait désormais plus partie du projet 
de démolition-reconstruction du 
centre aquatique (voir encadré). 
Cette soirée était exclusivement 
destinée à présenter le résultat des 
concertations menées depuis juin, 

notamment au travers d’un sondage 
en ligne. 

Les élus de Maurepas et Élancourt, 
accompagnés des entreprises les 
accompagnant dans la maîtrise 
d’ouvrage, ont ainsi dressé les 
premiers éléments, non définitifs, 
de ce que pourrait être la future 
piscine. Un projet prévisionnel que 
les acteurs expliquent être basé sur 
les différentes concertations menées 
avec les milieux associatifs et éduca-
tifs, ainsi que sur les 3 252 réponses 

d’habitants au sondage. « Les trois 
points les plus importants (pour les 
personnes ayant répondu au sondage, 
Ndlr) sont le grand bassin de nage 
intérieur, le tarif d’entrée et l ’ampli-
tude d’ouverture  », résume Franck 
Cartier, consultant spécialisé dans 
les centres aquatiques de D2X. 

Un bassin ext érieur  
de 25 m est pr évu

La présentation faite aux habitants 
indiquait ce soir-là que la future 
piscine pourrait notamment inté-
grer, en intérieur, un « bassin sportif 
de 25 m et six couloirs » accompagné 
de gradins, un bassin d’activité de 
« 80 m² » dont la profondeur pourrait 
être réglable pour permettre de la 
plongée, un toboggan ou encore 
un espace bien-être. A l’extérieur, 
le centre aquatique pourrait entre 

autres disposer d’un bassin de 25 m 
et de plages minérales. 

La gestion priv ée  
encore critiqu ée

Grégory Garestier a souligné que « le 
travail de concertation va continuer ». 
Et d’ajouter que pour l’élaboration 
de la piscine, « une priorité pour les 
scolaires  », il va «  falloir trouver un 
consensus pour accueillir le grand 
public, les scolaires et les associations ». 
Pendant le temps des questions-
réponses, les opposants ont à nou-
veau regretté les trois ans passés 
sans piscine attaqué la décision de 
confier le futur centre aquatique à 
une entreprise privée, et ce pendant 
25 ans.

« On a compris que les villes ne pou-
vaient pas, seules, construire et gérer 

un tel équipement et qu’il fallait le 
confier à des professionnels », répond 
Bernard Desbans (LR), adjoint à 
Élancourt. À propos de la durée 
de la concession, il l’assure : « Si on 
veut que les tarifs ne soient pas trop 
élevés, il faut que le professionnel ait 
une durée d’exploitation suffisamment 
importante, et notre autre objectif est 
que le concessionnaire entretienne la 
piscine, notamment pour la remise en 
état au bout des 25 ans. »

Lors des prochains conseils 
municipaux d’Élancourt et 
de Maurepas, les assemblées 
devraient voter la clé de réparti-
tion des investissements des deux 
villes dans le centre aquatique. 
La présentation du projet retenu 
est prévue à l’automne 2019 et 
l’ouverture de la piscine est tou-
jours annoncée pour l’été 2021.

SQY  
La piscine intercommunale 
commence à se dessiner
Élancourt et Maurepas ont présenté les premiers 
éléments de ce que pourrait être la future piscine 
au cours d’une réunion publique de restitution des 
concertations menées depuis juin.

Il va « falloir trouver un consensus pour accueillir le grand public, les scolaires et les associations », prévient Grégory Garestier (LR), 
alors que chaque public n’a pas forcément les mêmes priorités.
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En bref
GUYANCOURT 
Participez  
au nettoyage  
des étangs  
de la Minière

SQY Cathos et écolos : la paroisse Montigny-
Voisins entame sa transition écologique

Nettoyage d’automne pour les 
étangs de la Minière. Le dimanche 
7  octobre, l’Association de 
sauvegarde des étangs de la Minière 
(Asem), en partenariat avec l’Office 
national des forêts (ONF) et la 
commune de Guyancourt, propose 
aux personnes bénévoles de venir 
participer au ramassage des déchets 
entourant cet écrin de nature. 

Les gants, sacs et pinces seront 
fournis. L’opération se déroule 
de 10 h à 15 h et les participants 
peuvent venir à l’heure de leur 
choix. Le lieu de rendez-vous est 
donné sur le parking central des 
étangs. Plus de renseignements 
sont disponibles sur le site internet 
asem-guyancourt.blogspot.fr ou 
par courriel à asem.guyancourt@
gmail.com.

Il est organisé le dimanche 
7 octobre, de 10 h à 15 h 
par l’Asem.

Labellisée «  Église verte  » en juin 
dernier, la paroisse chrétienne 
Montigny-Voisins s’est engagée 
à accomplir sa transition vers un 
fonctionnement plus respectueux 
de l’environnement. Ayant pour 
l’instant atteint le niveau 2 du label, 
qui récompense les premiers efforts 
faits, elle se lance à la conquête du 
niveau 3. « En juin, on a effectué un 
éco-diagnostic, demandé par Église 
verte  », indique Christine Bouvet, 
membre de l’équipe en charge de la 
transition écologique de la paroisse.

« La maison brûle »

Ce dispositif, qui s’applique dans 
le monde entier, décerne un label 
«  Église verte  » aux paroisses qui 
accomplissent des gestes pour l’envi-
ronnement. Divisé en cinq niveaux 
qui catégorisent les paroisses en 
étant au stade de la réflexion sur le 
sujet jusqu’à celles ayant terminé 
leur transition écologique, il se base 

sur un encyclique du pape datant 
de 2015, dans lequel le souverain 
pontife explique que «  la maison 
(la planète, ndlr) brûle » et qu’il est 
temps de réagir. 

« On est déjà bien avancé sur le sujet, 
preuve en est que nous avons créé une 

équipe pour réfléchir à des actions, 
explique Christine Bouvet, donc on 
s’est vu décerner directement le titre de 
Lis des champs, niveau 2 du label ». 
L’équipe projet a notamment mis 
en place cette année des éco-cup, 
réutilisables, au lieu de gobelets 
en plastique, lors de la messe de 

rentrée. Et la paroisse s’est engagée 
à faire disparaître le plastique de 
ses événements avant juin 2018. 

« On souhaite aussi que les paroissiens 
prennent en charge une partie des 
projets, que certains nous disent « moi 
je vais m’occuper du World cleanup 
day, moi d ’un atelier de réparation de 
vélo » […], l ’idée c’est qu’on y arrive 
tous ensemble, la communauté. Il y 
aura une réunion ouverte au public 
sur ce sujet le 5 octobre ». Pour guider 
ses brebis sur le droit chemin, une 
liste de « 20 pas » (20 gestes, ndlr), 
vers l’écologie a également été 
publiée sur le site de la paroisse.

«  On veut prendre les choses dans 
leur globalité, et agir sur plusieurs 
points, indique Christine Bouvet. 
Ce sont des petits gestes pas difficiles 
à faire.  » Grâce à ces actions, la 
paroisse espère bientôt atteindre 
le niveau 3 du label « Église verte », 
appelé «  Cep de vignes  ». Pour 
l’instant, aucune autre paroisse de 
Saint-Quentin-en-Yvelines ne 
s’est vue décerner le label « Église 
verte », « mais Magny et Trappes se 
sont montrées intéressées », conclut 
Christine Bouvet.

Après avoir décroché le label « Église verte » en juin 2018, la paroisse Montigny-Voisins 
espère multiplier les actions pour l’environnement. Jusqu’à atteindre, peut-être,  
le niveau 3 du label.
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La piscine intercommunale se fera bien à deux
Les récents événements à Coignières (voir nos éditions précédentes), 
ainsi que les prises de paroles des maires d’Élancourt et Maurepas, 
laissaient présager que le projet de piscine intercommunal, jusque-
là porté par les trois communes, pourrait se faire à deux. Lundi 
24 septembre, lors de la réunion publique sur la piscine, Grégory 
Garestier (LR), maire maurepasien, l’a confirmé. L’absence d’élu 
coigniérien à la table des organisateurs de cette soirée étant un signe 
supplémentaire de cette issue.

Face à l’instabilité politique de Coignières, où une majorité d’élus remet 
en question la convention liant les trois villes, Grégory Garestier s’est 
montré ferme : « Aujourd’hui, nous ne pouvons plus attendre, nous 
allons lancer le projet à deux villes, sans le financement de Coignières. 
Ça n’empêchera pas aux élèves de Coignières d’y venir, sauf que ce ne 
sera pas du tout  les mêmes conditions financières que Maurepas et 
Élancourt, qui auront des tarifs préférentiels. »

La paroisse Montigny-Voisins à laquelle appartient l'église de Saint-Pierre-du-Lac  
a été labellisée « Église verte » en juin dernier.
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VILLEPREUX Après un long dialogue avec Orange,  
la fibre sera finalement installée en janvier 2019

YVELINES Quel bilan pour la politique culturelle  
du Département ?

Après de longues tractations avec 
Orange, les Villepreusiens devraient 
voir la fibre arriver chez eux en 
janvier 2019. Sur son site internet, 
début septembre, la municipalité 
a ainsi informé les habitants de 
l’installation de 15 armoires de 
raccordement sur le territoire de la 
commune. Selon le maire Stéphane 
Mirambeau (LREM), contacté par 
La Gazette de Saint-Quentin-en-
Yvelines, les armoires sont d’ores 
et déjà en place et il ne reste plus à 
l’opérateur Orange, en charge des 
travaux, qu’à déployer le réseau de 
fibre vers les habitations. 

« Un véritable  
combat mené »

Bientôt achevé donc, le réseau qui 
devrait être fonctionnel dès janvier 
2019 a pourtant fait l’objet de 
longues discussions entre la muni-
cipalité et Orange. « On est ravis car 
c’est un véritable combat qu’on a mené 
pour faire comprendre à Orange que les 
Villepreusiens sont des gens connectés, 
qu’ils ont besoin de la fibre, explique 
Stéphane Mirambeau, satisfait. A 

l’origine, on nous avait répondu qu’ici 
l ’ADSL était suffisante, qu’on n’était 
pas prioritaires ». 

« 100% de la commune 
couverte fin 2019 »

La commune de Villepreux était 
ainsi inscrite par Orange au pro-
gramme de déploiement de 2020, 
pas 2019, et la mairie se félicite 
d’avoir gagné un an sur ce calen-
drier. « C’est grâce à ma mobilisation 
et à celle des Villepreusiens, qui ont pu 
envoyer leurs demandes directement à 
Orange, que l ’opérateur à pu voir que 
les habitants étaient en demande  », 
indique l’édile. 

Les 15 armoires, installées dans tous 
les quartiers excepté celui des Hauts 

du moulin, en cours de construction, 
permettront l’accès à la fibre dès 
janvier 2019 de 4 292 foyers, soit 
la quasi-intégralité des foyers ville-
preusiens. Pour ceux qui restent, le 
maire se veut rassurant : « On nous 
a assurés que fin 2019, 100% de la 
commune serait couverte. » La fibre 
devrait être installée près des foyers 
par les boitiers de raccordement 
téléphonique. 

Selon Stéphane Mirambeau, « l’objec-
tif d’Orange est de faire le moins de 
travaux possibles, ils vont tirer la fibre 
par les installations existantes » vers les 
habitations. « Mais attention, insiste 
le maire, ce n’est pas parce que c’est 
Orange qui fait l ’installation que les 
Villepreusiens doivent les choisir comme 
opérateur, en janvier 2019 ils pourront 
prendre l’opérateur qu’ils veulent. »

Depuis 2016, le Département a 
complètement changé sa politique 
de subvention des actions cultu-
relles, passant d’une aide financière 
au fonctionnement, à une aide aux 
projets. Ce nouveau système avait 
à l’époque destabilisé plusieurs 
des acteurs du monde culturel, 

dont certains avaient donc perdu 
l’aide dont ils bénéficiaient. Trois 
ans après, le conseil départemen-
tal, entre le 26 septembre et le 5 
octobre, a organisé trois réunions 
pour présenter le bilan et les pers-
pectives de son action culturelle. 
La première présentation a eu lieu à 

l’UVSQ à Guyancourt, en présence 
des équipes du Département, et 
de sa vice-présidente à la culture, 
Joséphine Kollmannsberger (LR), 
également maire de Plaisir. «  En 
2016, nous avons abordé une nouvelle 
politique culturelle sur le département : 
les nouveaux dispositifs d’accompagne-

ment sont en mode projet et non plus en 
accompagnement du fonctionnement », 
rappelle cette dernière, mentionnant 
un contexte de « baisse de dotation 
de l ’État ». 

Un changement brutal  
à l’époque

D’après Joséphine Kollmannsberger, 
avant cette reforme, « il y avait des 
accompagnements systématiques qui 
n’étaient pas forcément appuyés sur 
des résultats selon les objectifs du 
Département. Il y a maintenant une 
plus grande visibilité des aides sur le 
territoire.  » Face aux 120 acteurs 
culturels réunis le 26 septembre au 
matin dans l’un des amphithéâtres 
de l’UVSQ, la vice-présidente à la 
culture concède que le changement 
« a pu être fait de façon brutale » en 
2016. 

Plusieurs associations culturelles 
avaient en effet regretté de ne plus 
recevoir d’aide annuelle et de ne pas 
réussir à décrocher l’aide aux projets. 
« Nous avons entendu qu’il (le nouveau 
dispositif, Ndlr) manquait de souplesse, 
que les dossiers étaient complexes, 
adresse l’élue départementale aux 
associations. Mais nous avons aussi vu 

émerger des partenaires, qui n’avaient 
jamais eu d’accompagnement, et 
entendu que des réseaux se formaient. » 

Recr éer  
de la confiance

Elle insiste par ailleurs sur l’aide 
que peuvent apporter les services 
départementaux pour l’obtention 
des subventions. «  Le travail a 
porté ses fruits, insiste l’élue. Dès 
qu’un partenaire appelle, nos services 
vont le suivre et lui expliquer 
comment monter son dossier.  » 
Les acteurs culturels réunis à 
Saint-Quentin-en-Yvelines ce 
matin là n’ont en effet pas remis 
en question le changement du 
mode de fonctionnement du 
Département : leurs interrogations 
étant essentiellement techniques.

Pour la période à venir, Joséphine 
Kollmannsberger affiche désormais 
le souhait de « recréer une confiance 
totale » et a présenté des « dispositifs 
améliorés », qui devraient être « assou-
plis » et « pérennisés » pour la période 
2019-2021. Entre 2016 et 2018, le 
Département annonce avoir accepté 
près d’une centaine de projets.

Les foyers villepreusiens 
bénéficieront de la fibre 
dès janvier 2019. Une 
avancée dans le calendrier 
de déploiement du réseau 
âprement négociée par  
la mairie auprès d’Orange. 

Le Département avait décidé en 2016 de ne plus soutenir le fonctionnement  
des actions culturelles, pour subventionner les projets. Une décision qui avait  
à l’époque destabilisé les acteurs culturels.

Initialement prévu pour 2020, le déploiement de la fibre a été avancé à 2019  
pour la quasi-totalité des habitations.
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« Il y avait des accompagnements systématiques qui n’étaient pas forcément appuyés sur des résultats selon les objectifs  
du Département », d’après Joséphine Kollmannsberger (LR).
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En bref
GUYANCOURT Une bourse au bénévolat  
en ligne pour le renouvellement  
des bureaux d’associations

Une version 2.0 pour la bourse 
au bénévolat. La municipalité va 
lancer sur son site internet une 
version en ligne de la bourse au 
bénévolat, jusqu’à présent affichée 
en format papier au service de la vie 
associative. Le but est de favoriser 
la rencontre en ligne entre aspirants 
bénévoles et associations qui 
recrutent, tout en encourageant les 
futurs bénévoles à s’investir dans les 
bureaux dirigeants des associations. 

« Un besoin  
de renouvellement  

des instances dirigeantes »

«  Il y a, à Guyancourt, le même 
problème qu’à l ’échelle nationale, 
explique Ali Benaboud (SE), 
conseiller municipal délégué à la 

vie associative. Il y a beaucoup de 
candidats au bénévolat mais la plupart 
veulent s’investir sur des temps courts, 
or il y a un besoin de renouvellement 
des instances dirigeantes dans les 
associations. » 

La bourse au bénévolat devra 
donc favoriser le recrutement de 
bénévoles mais aussi proposer aux 
candidats des associations qui leur 
plaisent assez pour qu’ils aient 
envie d’y investir plus de temps. 
« La recherche sur la bourse se fera par 
mots-clés, détaille Ali Benaboud. 
Les candidats pourront également 
y poster leur fiche de présentation.  » 
En parallèle, la Ville organise 
des formations sur les tâches 
administratives des associations. 
La bourse sera fonctionnelle dans 
les semaines à venir.

La Ville lance une version digitale de sa bourse au 
bénévolat. L’un des enjeux est d’aider les associations 
à trouver des bénévoles prêts à intégrer leurs instances 
dirigeantes.

La nouvelle bourse en ligne sera fonctionnelle dans les semaines à venir.
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10 Faits divers

Scène d’horreur, mercredi 26 sep-
tembre, dans une maison proche 
de la place des Alpes. Vers 16 h, 
un appel aux pompiers les a avertis 
de la présence sur la voie publique 
d’un enfant avec le bras droit arra-
ché. A l’arrivée des secours et de la 
police, les agents découvraient que 
le garçonnet de trois ans  était sous 
la surveillance de sa sœur de 5 ans 
et de son frère de 8 ans, pendant que 
leur mère etait partie faire les courses.  
Il leur aurait faussé compagnie pour 
s’approcher de la machine à laver qui 
fonctionnait. « Le garçon a ouvert la 
machine à laver et mis son bras entre 
la paroi et le tambour de la machine, 
le bras est sectionné au niveau de 
l ’épaule », détaille une source proche 

de l’enquête. Sous les yeux paniqués 
de ses frères et sœurs, l’enfant a été 
transporté à l’hôpital Necker en 
urgence absolue. 

« Le bras est sectionn é  
au niveau de l’épaule »

« Sa vie n’est pas en danger mais il ne 
pourra pas bénéficier d’une greffe  », 
explique la source policière. Une 
expertise a été faite sur la machine 
à laver, établissant l’ancienneté de 
l’appareil, qui l’a rendue défectueuse 
et a permis son ouverture alors 
qu’elle fonctionnait. La fillette de 
huit ans a été elle aussi hospitalisée 
en état de choc.

GUYANCOURT L’enfant au bras arraché  
par une machine à laver ne pourra  
pas être greffé
La garçonnet de trois ans dont le bras droit a été happé 
par une machine à laver mercredi 26 septembre n’est 
plus en danger mais ne pourra bénéficier d’une greffe  
de bras.

Il leur aurait faussé compagnie pour s’approcher de la machine à laver qui fonction-
nait et a glissé son bras dedans.
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Le verdict est tombé pour Luis 
Freitas Carvalho, qui a tué sa mère 
en 2016. Mercredi 26 septembre, la 
cour d’assise du tribunal de grande 
instance de Versailles a rendu son 
verdict en le condamnant à pas moins 
de 30 ans de réclusion criminelle 
pour avoir étranglé sa mère et tenté 
d’assassiner son père le 15 mars 2016, 
sur fond de dette de jeu, rue Francois-
René Chateaubriand à Plaisir. 

Cumulant les dettes de jeu, Luis 
avait ainsi étranglé sa mère avec qui 
il s’était disputé, puis attendu son 
père avant que celui-ci ne rentre du 
travail. A son retour, il a tenté de le 

tuer à coup de manche de pioche 
avant de prendre la fuite mais d’être 
retrouvé à Lille quelques jours plus 
tard. Face aux juges, Luis a expli-
qué son addiction au jeu selon Le 
Parisien : « Le jeu a détruit ma vie. Je 
croyais que j’allais me refaire. C’était 
un engrenage, une drogue… »

L’avocat général a pour sa part estimé 
que Luis était bien conscient de 
ses actes au moment de la tuerie, 
et «  voyait ses parents comme des 
obstacles  ». Condamné à 30 ans de 
réclusion criminelle, Luis Freitas 
Carvalho dispose d’un délai de dix 
jours pour faire appel.

Il a du être endormi en attendant son 
transport en urgence vers l’hôpital. 
Alors qu’il était en sortie scolaire 
avec tous les éleves de sa classe jeudi 
27 septembre, un écolier de huit ans 
a subitement perdu connaissance à 
l’Île de loisirs de Saint-Quentin-en-
Yvelines. Aux alentours de 15 h 20, 
il est ainsi tombé au sol alors qu’il 
fournissait un effort physique durant 
un jeu avec son groupe de camarades. 

Inquiets, les membres de l’équipe 
encadrante du groupe ont immé-
diatement contacté les pompiers et 
le Samu. Durant leur intervention, 
l’enfant a repris connaissance. Le 
médecin sur place a toutefois pré-
féré l’endormir devant la gravité du 
malaise. Il a été intubé et évacué 
vers un hôpital. Son pronostic vital 
pourrait être engagé selon les causes 
de son évanouissement.

Un lynchage encore inexpliqué.  
Vendredi 28 septembre, aux alen-
tours de 15 h rue de la Mare aux 
Troux, un groupe d’une dizaine de 
jeunes, tous vêtus de noir de pied 
en cap, a violemment tabassé un 
adolescent de 16 ans. Selon le témoi-
gnage de la victime, ils l’auraient 
ainsi jeté au sol avant de le rouer 
de coups de pieds, lui causant de 
nombreuses plaies à la tête ainsi que 
de violentes douleurs abdominales. 

Des plaies  
à la tête

Le groupe d’agresseurs était en fuite 
avant l’arrivée des pompiers et de 
la police sur les lieux. La victime, 
qui connaissait manifestement une 
partie de ses bourreaux, a refusé de 
donner plus amples renseignements 
concernant les motivations et l’iden-
tité du groupe assaillant. Il a été 
pris en charge par les pompiers et 
transporté rapidement  à l’hôpital.

PLAISIR Condamné à 30 ans de prison 
pour avoir étranglé sa mère en 2016

TRAPPES Un enfant perd connaissance  
à l’Île de loisirs

GUYANCOURT  
Un adolescent 
roué de coups par 
des hommes en 
noir

Luis Freitas Carvalho, qui a reconnu avoir étranglé sa 
mère et tenté de tuer son père sur fond de dettes de 
jeux, a été condamné mercredi 26 septembre par la cour 
d’assises de Versailles. 

Un écolier de huit ans s’est évanouit durant une sortie 
scolaire. Il a du être intubé et emmené à l’hôpital.

Un jeune de 16 ans a 
été lynché en pleine rue 
vendredi 28 septembre 
par une bande de jeunes 
vêtus de noir. Il apparaît 
que la victime avait des 
antécédents avec ses 
bourreaux.
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Un incident aurait pu très mal se 
terminer, mercredi 26 septembre au 
matin, près du square Yves Farges. 
Aux alentours de 7 h 40 ce matin-là, 
une adolescente âgée de 11 ans a été 
renversée par une camionnette qui 
circulait dans le secteur. Le conduc-
teur du véhicule a alors entrepris de 
secourir la jeune fille, consciente et 
légèrement blessée, en l’amenant à 
l’établissement scolaire où elle se 
rendait. 

Il n’a pas laissé son nom  
ou ses coordonnées

Il l’a conduite à l’infirmerie mais a 
quitté le collège avant même que les 
pompiers, appelés par l’infirmière, 
ne soient arrivés. Il n’a pas daigné 
laisser son nom, ses coordonnées ou 
le numéro de sa plaque d’immatri-
culation. Les parents de la jeune fille 
ont été prévenus et la collégienne, 
bien que ne présentant que quelques 
contusions, a été conduite à l’hôpital 
par sécurité. Ses jours ne sont pas 
en danger.

TRAPPES  
Une adolescente 
percutée par une 
camionnette

Avec ses 300 000 spectateurs en 
tout, la Ryder cup a occasionné 
quelques rares incidents et débor-
dements. Le premier jour de com-
pétition, vendredi 28 septembre, le 
golfeur américain Brooks Koepka 
a ainsi involontairement envoyé 
son drive, le coup de départ, très à 
gauche vers le public. 

« Quand je suis arrivé,  
j'ai vu beaucoup de sang »

Il a de cette manière blessé une 
femme dans la foule, qui a reçu la 
balle dans l’œil alors qu’elle obser-
vait la compétition. « Quand je suis 
arrivé, j'ai vu beaucoup de sang. Elle 
a pris la balle dans l ’œil... J'espère 
qu'elle ne le perdra pas, a témoigné le 

sportif à L’Équipe après sa victoire. 
Je me suis excusé, j'avais envie de me 
cacher, c'est une sensation vraiment 
désagréable. » 

Plus tard dans le week-end, 
dimanche 30 septembre aux alen-
tours de 22 h, une autre femme 
porteuse d’un badge de la Ryder 
cup a cette fois fait l’objet d’une 
agression volontaire, puisqu’elle a 
été frappée à coups de sac par un 
supporter anglais manifestement 
ivre, non loin de la fan-zone 
installée quai François Truffaut 
à Montigny-le-Bretonneux. 
Légèrement blessée, la supportrice 
âgée de 21 ans et originaire de 
Garges-les-Gonesse dans le Val 
d’Oise a porté plainte auprès de 
la police. 

SQY Quelques incidents liés  
à la Ryder cup
Deux femmes ont été blessées durant la Ryder cup.  
La première a reçu une balle dans l’œil et la seconde  
a fait l’objet des foudres d’un supporter anglais.

Une spectatrice a reçu une balle de golf dans l’œil vendredi 28 septembre.
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La porte du bâtiment était mal 
fermée et ils en ont profité pour 
prendre la poudre d’escampette. Pas 
moins de quatre étrangers entrés 
illégalement sur le territoire se sont 
échappés du centre de rétention 
administrative, situé à coté du 
commissariat de Plaisir, dans la nuit 
du lundi 24 septembre au mardi 25 
septembre. 

C’est un policier de garde qui a vu, 
grâce aux caméras de surveillance 
placées un peu partout dans le 
centre de rétention administrative, 

une silhouette se faufiler par la porte 
arrière du bâtiment, qui était alors 
mal fermée.

« Une silhouette s’est 
faufilée par la porte »

Les fuyards auraient ensuite couru 
avant de passer à travers les fils de 
fer barbelés. Une fois dehors sur 
le trottoir ils ont disparus dans la 
nuit. Lundi 1er octobre, les quatre 
étrangers en situation irrégulière 
restaient introuvables. 

Les agents de la sûreté ferroviaire 
ont bataillé ferme, mercredi 26 
septembre au matin, à la gare 
de Saint-Quentin-en-Yvelines. 
Mercredi aux alentours de 7 h, des 
agents de la sûreté ferroviaire ont 
eu une violente altercation avec 
une homme âgé de 25 ans qu’ils 
avaient tenté de contrôler. Démuni 
de titre de transport, ce dernier se 
montrait particulièrement agressif 
et bousculait violemment les agents, 

qui ont du appeler leurs collègues 
de la brigade des réseaux franciliens. 

A l’arrivée de ces derniers, le jeune a 
entrepris de les pousser, vite rejoint 
par un proche qui invectivait les 
intervenants. Il ont été interpellés, 
malgré la violente opposition des 
deux hommes, et les agitateurs ont 
été conduits au commissariat de 
Guyancourt. Aucun blessé n’est à 
déclarer. 

MONTIGNY-LE-BRETONNEUX  
Sans titre de transport, il frappe et 
insulte les agents de sécurité
Un homme sans titre de transport s’est violemment 
rebellé lors de son interpellation à la gare de Saint-
Quentin-en-Yvelines, mercredi 26 septembre vers 7 h.

PLAISIR Quatre étrangers en situation 
irrégulière s’évadent du centre de 
rétention
Quatre personnes entrées illégalement sur le territoire 
se sont échappées du centre de rétention administrative, 
dans la nuit du lundi 24 septembre.

Une ado de 11 ans a 
été renversée par une 
camionnette mercredi 26 
septembre. Le conducteur 
du véhicule l’a conduite, 
consciente, à l’infirmerie 
de son collège avant de 
s’éclipser.
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GOLF Ryder cup : retour  
sur la 42e édition
Le triomphe de l’Europe, le flop Tiger Woods, la 
paire Molinari-Fleetwood et la belle fête du sport à 
SQY. La Gazette retrace les faits marquants de cette 
42e Ryder cup.
L’Europe a donc battu les États-
Unis 17,5 à 10,5 et remporte 
cette 42e édition de la Ryder cup, 
organisée pour la première fois en 
France. Cela fait 25 ans que le pays 
de l’Oncle Sam n’a plus triomphé 
sur le Vieux Continent, et ce n’est 
pas au Golf national de SQY que la 
série a pris fin, puisque Jim Furyk 
et sa bande y ont perdu leur titre 
acquis deux ans plus tôt à domicile.  

Tout n’avait pourtant pas très bien 
commencé pour les Européens. 
Mal embarquée et menée 3-1 après 
la première matinée des doubles, 
en fourballs, l’équipe de Thomas 
Bjorn a renversé la vapeur au terme 
d’une après-midi mémorable, lors 
de laquelle les quatre paires euro-
péennes l’ont emporté pour passer 
devant 5 à 3, vendredi 28 septembre. 
Une avance qu’ils n’ont plus quitté 
jusqu’à la fin de la compétition, 
l’ayant même accentuée le samedi 
(10-6), avant de conclure dimanche, 
suite au point décisif apporté par 
Francesco Molinari. 

Molinari-Fleetwood,  
duo gagnant

«  C’est un moment incroyable, a 
déclaré Thomas Bjorn lors de la 
remise du trophée. Ces gars ont été 
brillants, ils sont venus ici comme une 
équipe, ils ont su nous faciliter les choses 
à moi et mes vice-capitaines. Je suis fier 
de ce qu’ils ont fait face à une grande 
équipe américaine. Ces 12 joueurs la 
voulaient vraiment (la coupe, Ndlr), 
et ils la voulaient ensemble. » 

Le capitaine européen pourra 
notamment remercier Sergio 
Garcia, qui avec 25,5 points, a battu 
lors de ce week-end le record de 
points en Ryder cup, et Francesco 
Molinari. L’Italien a été l’un des 

hommes forts du tournoi. Il a 
remporté ses cinq matchs, devenant 
seulement le quatrième joueur à 
réussir cette performance dans 
l’histoire de la compétition. Quatre 
de ses rencontres ont été gagnées 
en double avec Tommy Fleetwod. 
La paire « Moliwood » s’est montrée 
aussi soudée qu’intraitable, se payant 
le luxe de dominer trois fois l’illustre 
Tiger Woods.  

Tiger Woods, une Ryder 
(encore) à oublier

Principale attraction de cette 
Ryder cup, la légende américaine 
était très attendue. Trop, peut-être. 
L’engouement légitime qu’a suscité 
sa présence, après un retour inespéré 
au premier plan, a sans doute fait 

oublier que le Floridien de 42 ans, 
apparu tendu et peu souriant au 
début du dernier jour de compéti-
tion, n’avait guère brillé en Ryder 
cup (13 victoires en 37 matchs). Et 
sa huitième participation, au Golf 
national, a aggravé les statistiques : 
quatre matchs, quatre défaites. Pas 
sûr que le Tigre garde un bon souve-

nir de Saint-Quentin-en-Yvelines. 

L’autre vieux briscard de la team 
USA a aussi vécu un tournoi cau-
chemardesque. Phil Mickelson, 
48 ans et douze participations à la 
Ryder au compteur, a perdu ses deux 
matchs. Comme un symbole, son 

simple face à Molinari s’est conclu 
par une balle dans l’eau qui a scellé 
la défaite des Américains. 

Le week-end fut également com-
pliqué pour Dustin Johnson. Le 
numéro un mondial, en double 
avec Rickie Fowler, a étrillé la 
paire McIlroy-Olesen (quatre trous 

d’avance et deux restant à jouer) 
le vendredi matin, mais n’a plus 
trouvé la victoire par la suite, en 
quatre rencontres. Le rookie Justin 
Thomas a finalement été le seul 
rayon de soleil américain, dans une 
Ryder cup où les noms les plus 
prestigieux ne sont pas forcément 
ceux qui ont le plus brillé, puisque 
côté européen, Rory McIlroy et 
le numéro 2 mondial Justin Rose 
affichent un bilan personnel mitigé : 
deux victoires et trois défaites pour 
le premier, deux victoires et deux 
défaites pour le second. 

La fête du sport  
et du monde à SQY

De l’autre côté de la barrière, la 
victoire semble totale. L’ambiance 
était magnifique au Golf national. 
Une semaine de fête, qui a réuni 
les supporters des deux continents, 
même si l’Europe était très majo-
ritairement représentée. Selon un 
article du Parisien paru la semaine 
dernière et consacré à la fréquen-
tation en tribunes, les supporters 
américains ne représentaient que 
7 % du contingent de fans sur cette 
Ryder cup. Ils ont néanmoins su se 
faire entendre, bien que les « Europe, 
Europe  !!!  » aient largement plus 
résonné. 

La journée de dimanche notam-
ment fut mémorable en termes 
d’atmosphère, en particulier dans 
la grande tribune de plus de 6 600 
places, avant le début des simples. Le 
public, qui piaffait d’impatience de 
voir les premiers swings de la jour-
née, a donné de la voix. Les « USA 
is terrified ’cause Rory’s on fire », à la 
gloire de Rory McIlroy, ont trouvé 
écho avec les « I believe that we will 
win » des Américains.  

Tout au long de la compétition, les 
« Ohé ohé ohé ohé » et les clappings 
se sont multipliés, tandis que les 
«  Yeaaaaah  » suivaient les putts 
gagnants des golfeurs européens. 
Après la victoire de l’équipe jaune 
et bleue, la foule a chaviré et cer-
tains joueurs ont communié avec 
le public. Notamment l’Anglais Ian 
Poulter, dont la cote est particuliè-
rement élevée auprès des supporters 
de son pays, et qui le leur a bien 
rendu. Son déguisement en boîte 
aux lettres restera comme l’une des 
images amusantes de la semaine. 

Malgré l’absence de représentant 
tricolore, les Français n’ont eux pas 
trop boudé l’événement. D’après 
des chiffres évoqués par Canal +, ils 
constituaient même 40 % du public 
sur cette Ryder cup. Le fair-play 
était aussi palpable entre les joueurs 
et les capitaines, qui se connaissent 
bien et se sont serrés la main à de 
nombreuses reprises, notamment 
avant la remise du trophée. 

Un premier bilan, forcément à 
chaud, qui semble donc globalement 
positif. Et ce n’est pas Pascal Grizot, 
vice-président de la Fédération 
française de golf (FFG) et président 
du Comité Ryder Cup 2018, qui 
dira le contraire. « Depuis le départ, 
si je me suis lancé dans cette aventure, 
c’est que j’ai eu l ’occasion d’assister à 
la Ryder cup, a-t-il expliqué face 
aux médias. C’était impossible que le 
public français ne puisse pas adhérer à 
un tel événement. Tous les billets ont 
été vendus extrêmement rapidement, 
ça a été un succès, ils ont tous adhéré. » 
En espérant aussi que cela donne un 
coup de boost au golf hexagonal.  

Thomas Bjorn et l’équipe européenne peuvent exulter, ils ont remporté leur onzième 
Ryder cup, dimanche 30 septembre au Golf National.
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BASEBALL Montigny accède à la finale et vise le titre FOOTBALL Coupe de France :  
Montigny et Voisins éliminés

Déjà vainqueurs de leurs deux 
rencontres à domicile face à 
Montpellier (4-3 et 10-0), 
les Cougars de Montigny-le-
Bretonneux ont remis ça dès le 
match 3, samedi 29 septembre 
en terre héraultaise. Un succès 
9-0 synonyme de finale pour les 
hommes de Rodolphe Le Meur. 

« C’est une immense joie pour le club, 
se réjouit l’entraîneur ignymontain. 
C’est la récompense d ’un travail de 
deux ans. Depuis la montée en D1, 
on a beaucoup travaillé, que ce soit 

sur les joueurs, le recrutement, donc 
ça paie et ça s’est fait rapidement, au 
bout de deux ans. » 

« La pression,  
je pr éfère la boire  

que la subir »

Place maintenant à Rouen, le 
tenant du titre, que Montigny a 
déjà battu et même devancé au 
classement durant la saison régu-
lière. Les deux premiers matchs 
sont programmés les 6 et 7 octobre 

en Normandie, avant de finir au 
stade Jean Maréchal le week-end 
suivant. 

« Ça va être dur mais ce sera encore 
plus excitant parce qu’ils nous 
attendent, juge Rodolphe Le Meur. 
On y va sereinement, on va jouer 
notre jeu, comme on l ’a fait depuis 
le début de ces phases finales et on va 
essayer d ’aller leur décrocher le titre. 
[…] Il ne faut pas se mettre plus de 
pression que ça. Je leur ai dit [à mes 
joueurs] que la pression, je préf ère la 
boire que la subir. »

Il n’y a désormais plus de clubs 
de SQY en lice en Coupe de 
France. Les deux derniers rescapés, 
Montigny et Voisins, se sont inclinés 
dimanche 30 septembre au 4e tour. 
Les Ignymontains, auteurs d’un 
exploit retentissant au tour précé-
dent (victoire aux tirs au but face à 
Choisy-le-Roi, club évoluant trois 
divisions au-dessus), ont cette fois-ci 
chuté (2-1) à Carrières-sur-Seine, 
pensionnaire comme eux de D2. 

Pas de miracle non plus pour 
Voisins (D2). Les Vicinois 
n’étaient présents que pour la 
troisième fois de leur histoire à ce 
stade de la compétition. Mais ils 
se sont inclinés à domicile contre 
le Tremplin foot, club de R3 (2-1). 
Le tirage au sort du 5e tour se tient 
ce mardi 2 octobre. Avec encore 
neuf équipes yvelinoises, mais pas 
de formation saint-quentinoise 
donc.

Les Cougars ont remporté leur match 3 à Montpellier (9-0) samedi 29 septembre  
et s’offrent le droit d’affronter Rouen en finale. Pensionnaires de Départemental 2, les deux derniers 

clubs saint-quentinois en lice se sont inclinés  
sur le même score (2-1), ce dimanche au 4e tour  
de la Coupe de France.
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Tiger Woods, ici avec Jon Rahm au départ du trou numéro un, est passé à côté  
de sa Ryder cup.
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Popa Chubby, son crâne chauve, 
ses tatouages et son emblématique 
guitare Stratocaster débarquent à 
l’espace Albert Camus. Le rockeur 
américain y tiendra un concert 
dimanche 7 octobre, dans le cadre 
de sa tournée française, qu’il entame 
quasiment sans aucune interruption 
après les États-Unis (il était encore 
en concert à Lincoln, Rhode Island, 
le 29 septembre). 

Après Oignes et Paris, Maurepas 
sera sa troisième date dans l’Hexa-
gone, où huit autres villes l’accueil-
leront. L’espace Albert Camus a 

donc le privilège de faire partie 
des lieux de villégiature de Popa 
Chubby, de son vrai nom Theodore 
Joseph Horowitz. Comme à son 
habitude, le natif du Bronx, âgé de 
58 ans, devrait enflammer la salle 
avec son style fait à la fois de rock 
et de blues, et qui « se démarque par 
une alchimie d ’éléments empruntés 
au jazz, à la country, au funk, a 
la soul et même au gangsta rap  », 
précise l’espace Albert Camus. Le 
concert débute à 18 h (ouverture 
des portes à 17 h). Les tarifs vont 
de 18 à 21 euros. Réservations sur 
kiosq.sqy.fr. 

Après DOGni’GO le 20 septembre 
et Line Kruse le 28, la Batterie se 
met au classique en accueillant le 
quatuor Cosmo. Vendredi 5 octobre, 
les quatre musiciennes et leurs 
instruments à cordes reprendront 
d’abord, accompagnées du violon-
celliste Florian Miller, le Quintette 

à deux violoncelles en ut majeur 
du compositeur autrichien Franz 
Schubert (1797-1828), avant de 
jouer la  Sonate à Kreutzer du 
tchèque Leoš Janáček (1854-1928). 

Elle plongeront ainsi « dans l ’atmos-
phère intimiste des salons privés pour 

un programme romantique liant 
musique de chambre et littérature », 
indique le description du spectacle. 
Le concert commence à 20 h 30, 
les tarifs vont de 8 à 16 euros. 
Informations et réservations sur 
kiosq.sqy.fr. 

Pour les amateurs de hip hop, de 
groove et de funk, et surtout pour 
les nostalgiques de Saïan supa crew, 
c’est une sacrée soirée qui s’annonce 
le samedi 6 octobre à la Batterie. 
Sly Johnson se produira en concert 
à la Batterie. Ce chanteur à la « voix 
soul » et au « cœur hip-hop », comme 
iniqué sur la description Facebook 
du concert, a fait partie du collectif 
Saïan supa crew, séparé en 2007, et 
a collaboré avec des artistes tels que 
Camille ou Oxmo Puccino.  

«  Sur scène, Sly Johnson associe ses 
machines à la chaleur et au son 
organique du clavier, de la guitare, 
de la basse et de la batterie, peut-on 
lire sur la description du concert. 

S’échappe alors un groove abrasif, une 
musique riche au carrefour du hip-hop 
et du funk. »

« Au carrefour du hip-hop 
et du funk »

La première partie sera assurée par 
Edgar Sekloka, chanteur de rap et 
de hip-hop à l’ « envie irrépressible 
de manier les mots rageusement, 
en écrivant, en slamant, en inter-
prétant  », précise la description 
Facebook de l’événement. Le 
concert débute à 20 h 30 et dure 
trois heures. Les prix vont de 8 à 16 
euros. Informations et réservations 
au 01 39 30 45 90 et sur kiosq.sqy.fr.

C’est parti pour la programmation 
à la ferme de Bel Ebat. Après 
trois spectacles «  délocalisés  » 
(Potawotami au gymnase des droits 
de l’homme et place Cendrillon, 
Line Kruse et le quatuor Cosmo à 
la Batterie), le théâtre guyancour-
tois accueille, samedi 6 octobre, 
un spectacle intitulé Cristal pop, le 
bal poétique et populaire, organisé 
dans le cadre du festival francilien 
art et handicap Imago, en collabo-
ration avec l’École municipale de 
danse, la Batterie et les Itinéraires 
poétiques de SQY. 

A l’initiative du Théâtre du cristal 
et le Petit orchestre de poche, cette 
soirée proposera valse, rock, chacha, 
twist, disco ou encore madison 
pour divertir le public, le tout dans 
une ambiance guinguette, et avec 
en préambule la performance des 
comédiens et comédiennes du 
théâtre Eurydice. Une restauration 
légère sur place est disponible 
en partenariat avec l’association 
Anim’Europe. La soirée débute à 
19 h 30, le prix s’élève à 7 euros 
et les réservations s’effectuent sur 
kiosq.sqy.fr.

Au sortir d’une tournée dans son pays, la rockstar 
américaine se produira à l’espace Albert Camus 
dimanche 7 octobre en concert.

Les quatre musiciennes se produiront le vendredi 5 octobre à la Batterie.

Sly Johnson y sera en concert samedi 6 octobre,  
et Edgar Sekloka réalisera sa première partie.

Animée par le Théâtre du cristal et le Petit orchestre 
de poche, le soirée devrait divertir les foules, samedi 
6 octobre.

MAUREPAS Popa Chubby va faire rocker 
l’espace Albert Camus

GUYANCOURT Le quatuor Cosmo revisite Schubert et Janacek

GUYANCOURT
Un ancien membre de Saïan supa crew 
à la Batterie

GUYANCOURT  
Un bal poétique et populaire lance  
la saison à la ferme de Bel Ebat

L’artiste américain Popa Chubby va enflammer l’espace Albert Camus avec son style  
à la fois rock et soul. 
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Célébrissime opéra-comique de 
Georges Bizet, datant de 1875 et 
inspiré de la nouvelle de Prosper 
Mérimée, Carmen a connu de très 
nombreuses adaptations, puisqu’il 
s’agit de l’opéra le plus joué au 
monde. Celle proposée samedi 
6 octobre au théâtre espace Coluche 
de Plaisir ne devrait pas manquer 
d’originalité. 

« Donner à Carmen  
ses origines andalouses »

Par le biais de sept artistes sur 
scène, théâtre, musique – avec du 
piano et de la guitare – et chant 
se mêlent harmonieusement avec 
la danse flamenco, cette dernière 
permettant de « donner à Carmen 

ses origines andalouses », déclare Luis 
de La Carrasca de la compagnie 
Flamenco vivo, en charge de la 
partie flamenco, dans la vidéo de 
présentation du spectacle. 

Avec également Jean-Luc Paliès 
à la mise en scène, l’auteur dra-
matique Louis Doutreligne de la 
compagnie Influenscènes au texte, 
l’artiste mezzo-soprano Magali 
Paliès et le pianiste et chef d’or-
chestre Jérôme Boudin-Clauzel à la 
création et à l’adaptation musicale, 
Carmen flamenco devrait séduire 
le public plaisirois pendant près 
d’une heure et demie de spectacle. 
L’interprétation débute à 20 h 30, 
les tarifs sont compris entre 18 
et 28,50 euros. Informations et 
réservations sur tec-plaisir.fr. 

PLAISIR Avec Carmen, opéra  
et flamenco se marient
Carmen flamenco, interprétation de l’œuvre de Bizet  
et Mérimée, sera mise en scène sur les planches  
de l’espace Coluche, samedi 6 octobre.11 danseurs autodidactes 

mettront en avant cette 
chorégraphie urbaine 
et comtemporaine dans 
le spectacle To da bone, 
vendredi 5 et samedi 
6 octobre.
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«  Ils sont jeunes, ultra-connectés, 
offensifs, survoltés. » Voici comment 
le Théâtre de Saint-Quentin-en-
Yvelines (TSQY) décrit les 11 
danseurs de To da bone, qui pra-
tiqueront leur jumpstyle au TSQY 
les 5 et 6 octobre. Une danse née sur 
les réseaux sociaux, développée dans 
la rue, et qui se vit, s’apprend et se 
partage à partir de vidéos diffusées 
sur YouTube et Facebook par de 
parfaits inconnus.  

«  Le jumpstyle s’impose comme une 
nouvelle forme d’émancipation, d’in-
surrection, capable de rassembler toute 
une génération, virtuelle et disséminée, 
sur une seule et même scène », souligne 
le TSQY. Et ce sont les 11 danseurs 
autodidactes, réunis par le collectif 
la Horde et venus d’Europe et du 
Canada, qui la font découvrir. Le 
spectacle, pour chacune des deux 
séances, débute à 20 h 30. Les tarifs 
vont de 12 à 22 euros. Les places sont 
à réserver sur kiosq.sqy.fr.

MONTIGNY-LE-BX 
Le jumpstyle  
à l’honneur  
au théâtre de SQY
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Jusqu’au 20 octobre, se tient 
au conservatoire des arts de 
Montigny-le-Bretonneux l’exposi-
tion  Philogénie utopique. Elle pré-
sente les œuvres de l’artiste Caroline 
Kennerson. Elle « est engagée dans une 
pratique artistique qui questionne le 
corps, ses secrets, ses fragilités, ses failles, 
peut-on lire sur le site internet de la 
commune ignymontaine. Elle nous 
emmène alors dans un univers pourpre, 
sanguin, charnel, qui génère autant 
d’attraction que de répulsion. »

L’entrée est libre, l’exposition est 
ouverte les lundis, mercredis et 
vendredis de 14 h à 19 h, les mardis 
et jeudis de 10 h à 12 h et de 14 h 
à 19 h, et les samedis de 9 h à 18 h. 
Renseignements au 01 34 52 07 41.

Les 6 et 7 octobre, se tient salle de 
la Tour une pièce intitulée Small 
talk, inspirée de la réflexion de 
l’auteure dramatique québécoise 
Carole Fréchette. Elle met en avant 
la notion de small talk, « équivalent 
outre-Atlantique du papotage hexago-
nal », peut-on lire sur le site internet 
de la compagnie la Bobine, qui 
adapte cette notion dans sa pièce.

« Justine ne sait pas faire le small talk. 
[...] Cela la tracasse de plus en plus. 
Cours d’expert sur internet, ateliers 
entre autres et soi, tentatives avec ses 
proches, sa voisine, ses collègues du 
labo … Rien n’y fait ! » La première 
séance a lieu le 6 octobre à 20 h, 
la deuxième le 7 à 16 h. Le prix 
est de 10 euros, les réservations 
s’effectuent à contact@compagnie-
la-bobine.fr.

Du 6 au 14 octobre, Véronique 
Bauer expose ses œuvres à la 
maison Decauville, à Voisins-le-
Bretonneux. Depuis 40 ans, cette 
artiste lauréate de plusieurs prix du 
jury et du public, dessine au pastel. 
« Faire vibrer les couleurs, rendre les 
paysages et les natures mortes plus 
lumineux, explique-t-elle dans 
des propos rapportés sur le site 
internet de la Ville.  A travers mes 
tableaux, je vous dévoile mon âme et 
ma sensibilité. » 

La Ville indique que l'artiste a 
découvert le pastel en 1978, et 
qu'elle a depuis été exposée de nom-
breuses fois en région parisienne : 
« Son univers est salué par plusieurs 
prix du jury et du public. » L’entrée 
est libre. Plus de renseignements 
au 06 19 46 05 01.

MONTIGNY-LE-BRETONNEUX
Caroline Kennerson 
expose ses œuvres 
au conservatoire  
des arts

VOISINS-LE-BRETONNEUX
Une pièce de théâtre 
sur le Small talk

VOISINS-LE-BRETONNEUX
Le pastel s’expose à 
la maison Decauville
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Vous êtes entrepreneur, commerçant, artisan, 
vous désirez passer votre publicité 

dans notre journal ? 
Faites appel à nous.

pub@lagazette-sqy.fr
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EXPO

14 h - 18 h 
Du mercredi au dimanche - Entrée libre 

La Commanderie CD 58 - Route de Dampierre - Élancourt

Renseignements : la-commanderie@sqy.fr / 01 39 44 54 00
kiosq.sqy.fr

  CORPS 
MOUVEMENTS 
   INNOVATIONS

SQ
Y -

 Di
rec

tio
n d

e l
a c

om
mu

nic
ati

on
. C

réa
tio

n g
rap

hiq
ue

 C.
 Bo

de
lle

. Il
lus

tra
tio

ns
 ©

 Sh
ut

ter
sto

ck
 - 

Or
la.


